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fera une conférence sur • Science et Philosophie : 
Meyerson ; La nouvelle physique : Einstein, de 
Broglie », le 5 février, à 17 h . 15 (Debussy) ; 
places : 10 fr. a Deux représentations de la 
Crèche Franc-Comtoise, drame de caractère reli­
gieux et local, accompagné de vieux Noëls et d'airs 
composés pour la plupart a u 17• siècle : les 7 et 
14 février, à 15 h . (16, rue ·v ercingétorlx) ; pla ­
ces : 3 à 10 fr . • A l':J:xposition du commerce, 
de l'indust rie, des a r ts et de l'h ygièn e (salle Wa­
gra m , avenue de Wagr am et rue Montenotte), du 
1er au 7 février, fêtes diverses, notamment : le 
4 février , à 16 h . : Théâtre des danseuses minia­
tures ; le 5 fév., ·à 16 h . : concours et auditions 
de prodiges musiciens ; le 6 fév., à 16 h . : défilé 
historique des provinc-es dans leurs costumes ré­
gionaux avec fifres , tambours, binious, etc. , dan­
ses et ch an ts ; le 7 fév., à 17 h . : groupe folklo­
rique de l'Ile-de-France ; en t rée gratuite. a Les 
journées d'art religieux (31 Janvier a u 14 février ) 
comprennent des r eprésen tations théâtra les, le 2 
fév. , à 20 h . 30 (28 bis, r . St -Dominique), le 3, à 
20 h . 30 (16 bis, r . Vercingétorix) , le 4, à 20 h . 30 
(68, rue F alguière) , le 5, à 20 h . 30 (impasse 
Gerh ardt, puis la place Wagra m ), le 7, à 20 h . 30 
(33, av. P a rmen tier ) , une matin ée régionalilste : 
3° centen aire du Cid, le 6 fév., à 15 h . (8, rue 
Da n ton ), une con férence par M. Jean Bergea ud : 
« Sur les pas de Ch. d e Foucauld », avec a udition 
de La voix du désert, poème de J . Bergeaud, mu­
sique de Ma réelle Soulage, le 6 fév., à 20 h. 30 
(61, rue Mada me) ; places : 3. ·à 8 fr. • Thé­
musique-diction, le 3 fév. (27, Champs-Elysées) : 
Mélodies par Mme Ferna Claude, Orchestre Des­
ja rdins, poèm es pa r M. de Breuil ; piano : Mlle 
Gouat ; prix : 10 fr. • Par suite d'un empê­
chement Imprévu, M. Rhen é-Ba ton n e pou r ra di­
riger les concerts de l'O.S.P. comme il avait été 
prévu et ser a r emplacé par M. Zaslawsky. a La 
musique adoucit les mœurs. La Symphonie Con­
certan te de FI. Schmit t avait été Jouée en pre­
mière a udition à l'O.S.P., en 1931, et n 'y avait 
a lors reçu que des a pplaudissemen ts. Elle vien t 
de connaître le t umulte et les sifflets aux Con­
certs Galonne : un triomphe pour son auteur, in­
discutablemen t le « plus Jeune » m embre de l'Ins­
titut , désormais ! .• Notre collabocateur J . Bruyr 
avait récemment dit ici-même, dans un « Entr,e­
tien avec Bondeville l>, que Caen c'était seulement 
la patr ie d 'Auber. Il a vait tort : c'est a ussi celle 
de G. Dupon t. Un de n os fidèles lecteurs nous le 
sign ale, sans être lui-même Caenn ais... • Après 
le Roi malgré lui de Cha brier , !'Opéra-Comique 
prépar e une reprise de !'Enlèvemen t a u séra il, de 
Mozart , qui aura les soins de R. Hahn, et la 
création de l'opérette attendue de Nin o et Albert 
Roussel. a C'est R. Bernard et M. Delannoy qui 
vont r emplacer P .-0. Ferro.ud et P . Clém enceau 
à la Section française de la S.I.M.C . • Nous ap­
prenons a.vec regret la mort, à Nice, de la canta­
trice Auguez de Mon talant, femme du baryton 
Auguez, professeur a u Conservatoire de P aris. • 
• La munitipalité de Marseille a fait installer, 
dans la Salle des Ma r iages de !'Hôtel de Ville un 
rep roduct eur ph onogra phique et des haut-parieurs 
et les cérémonies nupt ia les · s'effectueront désor­
mais au son d'une · musique appropriée. cette ini­
t iat ive n 'est pas n ou velle : une commune de la 
ba nlieue parisienn e avait déjà f ait , Il y a une 
dizaine d ' an ées, une Installation analogue . 

SEANCES PRIVEES 

L'O.P.A. donne un concert le 2 fév., â 21 h 
(salle Gaveau), direct ion : M. Mazelller : Ouver.'. 
t ure du Frelschutz (Weber ) ; Concer to (S ."Saen s l 
vlle Mlle Ganu za ; P etite suite (Debussy) ; Eglo·: 
gue (Rabaud) ; Enlèvemen t a u sérail (Mozart> , 

La Loreley (Liszt), Ballade (Widor ). Rossignol 
(Alabieff) Mlle Toutcheva ; Ma it res chanteurs, ouv. 
(Wagner) . • Les Amis de la musique se r éun iront 
le 6 f~v., -â 15 h . (sa lle Iéna, 10, av. d 'I én a1 : 
Adagio et Fugue u t min. (Moza r t) M. A. Lévêque 
et Mlle M. Lévêque ; P ièces de Bach et Schu­
mann par M . A . Lévêque ; airs de Bach par Mlle 
Ruhlmann ; pièces de Debussy, D . Desur, Gruen ­
wald par M . A . Lévêque ; mélodies de R.-Korsa ­
koff, Duparc, Ch abrier , par Mlle Ruhlmann ; Con­
certo la min. 4 p . (Bach). 

DEPARTEMENTS 
ANGERS. Le 31 Janv . à 14 h . Concer ts popu­

laires : Symphon ie (?) (Haydn ) ; Concerto m i b 
(Mozar t ) v. Mlle Andrade ; I n memoriam regis 
(Léon J ongen) ; Campeador (L. J ongen) ; Burles­
que (Rivier ) Mlle Andrade ; Fant aisie a ir wallon 
(Ysaye) . • DOUAI. Le l " février à 20 h. 30, Sté 
des Concerts (div. M. V. Gallois ) : Symphonie u t 
maJ. (Mozar t ) ; Concerto mi b (Liszt) piano : 
Mlle Yvonne Saint ; P elléas et Mélisan de (Fauré); 
15• Etude, Valse mi min. (Chopin), Feu d 'a r tifice 
(Debussy) Mlle Yv. Saint ; Bourrée fantasque (Ch a ­
brier ). • NANCY. Le 31 Janv. à 15 h . Concerts 
du Conservatoire (direct. M. A. Bach elet) ; œu­
vres de Wagner : Lohengrin : a ) P rélude du 1..­
acte, b) Le rêve d 'Elsa : Mme Ma rguerite Soyer ; 
c l Récit du Grâal : M. Fran z. Le Vaisseau F an­
tôme, Ballade de Senta : Mme Soyer . Crépuscule 
des Dieux : Voyage de Siegfried a u Rhin. Sieg­
fried, Chant de la forge : M. F ranz. Pa rsifal En­
chantement du Vendredi-Sa in t. Walkyrie, 1c/ acte 
(moins la scèn e 2) : Mme Soyer, M. Fran z. a 
POITIERS. Le 3 fév. « ·L'humour et la - m usique 
moderne française >, , conférence par M. Ch. Roul­
leau pianiste, avec Mlle S . Ménard m ezzo, et M. 
Mén ard baryton ; œuvres de Chabrier , Debussy, 
Poulenc, Sa t ie, Milhaud, M. J acob, Ravel. • ST­
QUENTIN. Le 29 Janv. ,à 21 h ., l " concer t des 
« Heures musicales » avec le concours de Fran­
çois Cholé pianiste et Hélène Arnitz violoniste. 
• REIMS. Le 3 fév. Institut de musique : con ­
cert dirigé par M. A. P et ronio : Nuit sur le Mont 
Chauve (Moussorgsky) ; Soir et Rondeau (A. J o­
livet) ; Septuor (S.-Saëns) ; 3 F antaisies pr ch œur 
(A . Petronio) ; 2 Da nses ca mbodgiennes (H. To­
m asi ) ; Scherzo (Lalo) . 

ETRANGER 
MONT,E-CARLO. La musique au Casino de 

Monte-Carlo (direction : Ch. Putmann) : le 31 
Jan vier, Concer t dir igé par M. C. Scotto : Sym­
ph oniette en la (R.-Korsakoff) ; Triple concer to 
ut m aJ. (Beeth oven ) MM. M. Reyna!, Tortelier, 
Denn ery ; Pe tite suite (Debussy) ; Mait res Chan ­
teurs (Wagn er) ; le 3 février (salle du Th éât re) : 
Fest ival Mozart sous la direction de M. Reynaldo 
Hahn ; causerie par M. Sacha Guitry ; Symphonie 
ml b ; Larghetto du Quin tet t e en la m a jeur ; Me­
nuet, Gavotte d 'Idoménée ; Concerto flûte et h a r ­
pe : M . Eeyssies et Mme Quesada ; Ouvertu re de 
Don Juan. • Reynaldo Hahn dirigera le concert 
du 5 février ,â 15 h. donné a vec le concours de 
Charles P anzera : F lût e enchan tée, ouv. (Mozart); 
Air de Caron d 'Alceste (Lully) , Cantilène de Cad­
m ius et Hermion e (Lully). Air des Noces (Mo­
zart) ; 1re Suite de Nam ouna (Lalo) ; 3 Ch a nsons 
bourguignonnes (M. Emmanuel ), Chanson du pê­
ch eur et Cli<ir de lune (F au ré) ; Eglogue (R a­
baud) ; Ouverture et Gavotte de Masques et Ber­
gamasques (F.auré ) ; P avane (Fa uré) 180 exécu­
tan ts ; Suite a lgér ienne (S.-Saëns) . 

ANGLETERRE. T ous les ébénistes et tous ceux 
qui fournissent a ux pays tropicaux des meubles et 
appareils dans la composit ion desquels entre du 
bois souhaitent l'extermination t ot ale de la race 
des fourmis blanches, ennemis publics n o 1 des . 
mobiliers des contrées équatoriales. Tous ? - Non 

pas, car on pouvait lire récem1nen t dans un jour­
nal londonien la petite annonce suivante ; « On 
demande 50 fourmis blanches et la r ecette pour 
les conserver vivantes. On en donnera un bon 
prix. » Gette annonce émanait d'un constructeur 
d'appareils de radio qui, exportant bea ucoup d ans 
les régions tropicales, recherche des matériaux ré­
sistant aux instincts destructeurs de la fourmi 
blanche. Nous ignorons s'il a reçu beaucoup d'of­
fres. Il était cependant p rêt à payer Jusqu'à 50 
francs par insecte, r églables un mois a près la r é­
cept ion. .. à condition que l'animal soit tou jours , 
vivant ! aLe Concert du 11 févr ier de la Royal 
Philharmonie Societ y de Londres, dir igé par Sar ­
gent, fera entendre la Messe en ut min. de Mozar t 
et le Belshazzar's Feast de W. Walton. Au pro­
gramme de celui du 3 février , avec la pa r ticipa­
tion de W. Gieseking et sous la baguette de Sir 
Th omas Beecham : Delius (poème ~ymphonique) 
et Sibelius (deux épisodes du Kalevala ). 

BELGIQUE. Un peu à l'instar du Triton pari­
sien, les « Jeunes belges J> ont fondé sous l'im­
pulsion du très actif Jean Absil , un groupemen t 
qui porte ce nom : « La Sirène ». La Sirène obtint 
aussitôt l'appui d ' Alb. R oussel, d'Honegger, de de 
Falla, de Bartok, de Prokofieff, de Pijper. Elle se 
fi t en tendre à Prague, la Haye, Amsterdam, Hil­
versum. Une séance au Palais des Beaux-Arts 
vient d'être consacrée à Schœmaker, Ch. Hens, R. 
Moulaert, R. Chevreuille et J . Absil (2• Quatuor ) . 
Cette œuvre vien t d'ailleurs d 'être exécutée dans 
un cercle privé de Paris, et avec un vif succès. 
a Le Grand Théâ tre Français de Gand donn e ce 
vendredi 29 Janvier la p remière du Son ge d 'un e 
nuit d 'été, de V. Vreuls, créé en 1925 à La Mon ­
n aie, et celle d'une légende chorégr aphique inti­
t ulée Le loup-gar ou. • Les artistes admis à par­
ticiper au Concours international Ysaye joueront 
sur un .admirable Stradivar ius que la Reine Eli­
sabeth m et à leur disposit ion . .• La Monnaie pré­
pare une reprise de la Tétralogie. • Le Théâtre 
d'Ypres, enfin reconstruit, va monter !'Arlésienne 
pour son spectacle d 'ouver ture . • A Bruxelles, Je 
troisième concert populaire de la saison a lieu 
demain 30 ja n vier . Il est dirigé par H. Dlels. En 
première audition : Con cer t Philha rmonique d 'Hin­
demith . • Le Franciscus d 'E. Tine!, n ' a plus été 
en ten du en Belgique depuis quinze ans. La Chorale 
de la Société Philharmonique, à qui l'on dut l' an 
dernier la révélation du Paradis perdu, de Mar­
k,evitch, reprendra cette œ uvre en fin de saison . 
a Liège : Madga Tagliafero se fera en tendre ,à 
l'Œuvre des Art istes le 9 février. • Sous la d.i ­
rection du ch ef d 'orchestrn F ranz André, la radio 
belge fait preuve, en faveur des œuvres modernes, 
d'une activité que d 'autres pays peuven t lui en­
vier ; elle vient de faire en tendre ·Mat his le P~in ­
tre, d'Hindemith, la Sym phonie concert ante de 
Tansman, La mort du tyran, de D. Milha ud, Œdi­
pe-Roi, de Strawinsky ; I,e 3 février, ce sera un 
festival d 'œuvres de B. Bartok : 2• Concerto pour 
piano, Suite de danses; '.!'rois scènes villageoises 
pour voix de femmes et orch est re, 2• Rhapsodie 
pour violon, Suite villageoise extraite du Manda­
rin merveillex. a Parmi les œuvres annoncées à 
l'I.N.R. en février : le Concerto et la partition 
pour Charles V (Krenek) , des fragments de Woz­
zeck (A. Berg), L' Annon ce faite à Marie (Mil­
h aud) .• Mercredi 3 février prochain, à 20 h . 30, 
en la salle du Conserva toire Royal de Bruxelles, 
30, rue de la Régence, Concer t symphonique orga­
nisé en l'honneu r de M. Marcel Rassart, ch ef 
d'orch estre, avec le gracieu x concours de M. Alfred 
Dubois, violoniste. Au p rogramme : Symphonie en 
u.t m a jeur de J . Haydn ; Concer t o en sol mineur 
pour violon de Vivaldi (soliste : Alfred Dubois) ; 
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Variations ... 
sans thème 

Un manu scrit attri.bué à Beeth oven vien t 
d'être exllumé. Il s'ai,>irait de l'lnunortelle 
l\'.lesse en Ré. Ce grimoire rarissime étonne 
nous dit -on, par la profu sion des ratures' 
corrections et surcharges qui en couvrent le~ 
fe uillets jaunis, t émoign an t du soin p-0intll-
1e11:x qu'apportait le génial artisan au para­
cllevement de son œuvre. 

Eh bien ! si la _chose est au t h entique, voilà 
u~1 secret de fabrication qu'on n e d evrnit pas 
divulgu er. Il n 'ajoute rien au prestlae ' du 
grand musicien , au contra ire. L'llonnêt~t é le 
scrupule, l 'application sont petites vertus 
vertus de deuxième zone, bonnes p our les be~ 
sogneux et c1u'on n e saurait prêter sans of­
fe1~se au génie. L'idée d'un Beeth oven p en­
ch e sur sa partition comme un cle rc d'étude 
sur son dossier et fign olant, le grattoir en 
main, le contour d'un premier violon d'un 
Beethoven h ésitant, tourmenté, perpl~xe, y 
regal'dant à d·eux fois avant d'écrire une note, 
~n proie au scrupule de conscien ce, biffa.nt 
a gr:inds coups de plume d'oie la demi-page 
de la veille, cent fols sur le m étier r em ettant 
son ouvrage, le polissant san s cesse et le re­
polissant, cette idée-là va à I l'en contre de 
toutes les Idées .reçues. 

Parlez-mol d'un h omme qui, la r,edingote 
au vent, le chapeau sur la nuque et les mains 
derrière le dos, s'en va, par une romantique 
après-midi d'automne, à travers la campa­
gne, ramasser une pleine brassée de thème, 
et rentre, le soir, avec un mouvement de 
symphonie qu'il n'a plus qu'à coucher par 
écrit. A peine prend-Il le t emps de s'ass~oir. 
Le voici devant son écritoire. Il compose. 
Ap,rès une feuille noircie, une autre feuille 
noircie. Sa plume court, fiévreuse, couvrant 
la page de pattes de mouch es désordonnées 
m ais définitives, escala dan t les portées, n é­
gligeant da ns sa folle randonnée de barrer 
les croch es et d'accroeb er les dièzes à la clé. 
L'J<l~prit souffle en tempête, ses ra fales se 
succèdent san s répit, les idées jaillissent, fu­
sent, se supe1·posent, s'en ch evêtrent, s'affron­
tent ou s'aju stent ha rmonieu sement dans l'é­
quilibre parfait cl'un plan m agistral, réalisé 
d 'un seul jet, d' une seule h a leine, d'une 
seule en cre, ju squ'à la st rette finale et le 
clernleI' soubresaut cle la chan delle agoni­
sante ... 

Voilà -comment n aissent les cllefs-d'œuvre, 
les vra.ls. 

Quant à ce soi-disant manuscrit laborieux 
de la Messe en Ré, ce n e peut être que l'œu­
vl'e d'un méchant gratte-papier cle l'époque. 

Yves MARGAT. 
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Airs de violons et danses de R a meau ; Concerto 
n o 4 en ré m ajeur de Mozart (soliste : Alfred 
Dubois) ; Sérénade (Eine kleine Nachtmusik, pour 
orchestre à cordes) de Mozart. • Spect acles an­
noncés par le théâtre de la Mon n aie : 30 janv. : 
Vie brève, Galathée. - 31 janv. : Dame bla nche 
(matinée). - F aust (soir ). - !•• fév. : Lohen­
grin . - 2 fév. : Rossini. - 3 fév. : Ca rmen. -
4 fév. : Les 3 Valses. - 5 fév. : Vie brève, Gala­
t h ée. - 6 fév. : Bal. - 7 fév. : P aillasse, Fille 
du Rgt (matinée). - Mireille (soir). - 8 fév. : 
Fa ust (m atlné). - Bohême (soirée) . - 9 fév. : 
Werth er (m a tinée). - Les 3 Va lses (soir ) . - JO 
fév. : La Vie brève. Galathée. 


